Lire des Fabliaux

Cette séquence sur les fabliaux s’inscrit dans le cadre des nouveaux programmes de Français pour la classe de 5ème. Elle a été réalisée par Mme Baup, professeur agrégé de Lettres modernes, pour ses élèves de bi-langue du Collège Arausio. Elle intervient en début d’année scolaire. 

L’objectif est de réactiver les connaissances de 6ème sur le texte narratif en observant et en analysant les caractéristiques propres aux fabliaux du Moyen Âge.  La quasi-totalité des fabliaux étudiés dans cette séquence proviennent du manuel mis à disposition de mes élèves : Français 5ème, édition Hatier. Je donnerai pour les autres les références des traducteurs.

Objectifs

1. Lecture :

a. Lecture analytique : « Le prudhomme qui sauva son compère de la noyade ».

b. Lecture comparée : Débuts et fins de fabliaux.

c. Lecture d’image : « Mois de mai et de mars », Les Très Riches Heures du duc de Berry.
d. Lecture analytique : « La vieille qui graissa la patte au chevalier ».

e. Lecture comparée : « Brunain, la vache au prêtre » et « De Brunain la vache au prestre », Fabliaux, Jean Bodel, Nizet, 1965.

f. Texte de l’évaluation sommative : « Estula ».

Travail sur : 

- Les notions d’auteur et de narrateur.

- Le schéma narratif.

- Les fonctions des personnages : le tableau des rôles.

- Décrire et expliquer une image.

- Comique et visée morale.

- La satire.

Recherche documentaire sur le web : 

- Parcourir un site culturel et prélever des informations.

2. Langue :

- Savoir identifier les valeurs des temps du récit : consolidation des acquis de 6ème.

- Savoir former les temps du récit : morphologie de certains verbes irréguliers.

- Savoir identifier et utiliser les reprises pronominales.

- Sens propre et sens figuré.

- Histoire des mots.

3. Expression écrite :

 

- Exercices préparatoires : 

1)  En utilisant correctement les temps du récit, écrire la situation initiale et le début de l’action d’un fabliau.

2) Compléter un fabliau à trous : retrouver les pronoms qui assurent la cohérence du texte.

- Exercice final de rédaction : Ecrire la suite et la fin d’un fabliau.

4. Expression orale :

- Réciter un extrait de fabliau devant un auditoire.

Progression
SEANCE 1 : LECTURE ANALYTIQUE

Objectif : Comprendre un texte narratif en repérant ses étapes.

Support : « Le prudhomme qui sauva son compère de la noyade ».

Nous proposons ci-après un exemple de questionnaire préparatoire :

La situation d’énonciation

1. A quel moment le narrateur apparaît-il dans le texte ?

Le cadre et les personnages

2. Relevez les indications de lieu et de temps. Qu’en déduisez-vous ?

3. Qui sont les personnages principaux ?  Secondaires ? Lequel a un rôle décisif ?

La conduite du récit

4. Quel événement est raconté ? Délimitez les deux séquences du récit.

5. Etudiez le déroulement du récit en complétant le tableau suivant.


Première séquence
Deuxième séquence

Situation initiale



Elément perturbateur



Péripéties



Elément de résolution



Situation finale



Comique et visée morale

6. Quelle est la morale de l’histoire ? Quel personnage est tourné en ridicule ?

A la fin de la séance, on élaborera avec les élèves une première définition d’un fabliau.

Prolongement possible : Reconstituer un texte mélangé en s’aidant du schéma narratif.

SEANCE 2 : GRAMMAIRE / EXPRESSION ECRITE

Objectif : Identifier les valeurs des temps du récit.

Support : Extrait de « Un jongleur en enfer ».

Observation

1) Relevez les verbes à l’imparfait et les verbes au passé simple. Lesquels sont utilisés pour présenter l’arrière-plan du récit (description, répétitions...) ? Lesquels correspondent aux actions mises au premier plan ?

2) A partir de ce relevé, dites quelle est la situation du jongleur au début du fabliau, quel est l’événement qui survient et quelles actions s’enchaînent.

Exercices possibles

1) Choisir un autre début de fabliau en proposant le même travail que ci-dessus.
2) Choisir un autre début de fabliau. Mettre tous les verbes à l’infinitif. Puis demander aux élèves de conjuguez les verbes aux temps qui conviennent.

3) Terminer par un exercice d’expression écrite : Choisissez un ou plusieurs personnages et un cadre caractéristiques des fabliaux. Rédigez la situation initiale et le début de l’action en utilisant correctement les temps du récit.

SEANCE 3 : LECTURE COMPAREE

Objectif : Découvrir les conteurs et leur auditoire.

Support : Débuts et fins de fabliaux (au choix du professeur).

Nous proposons les axes d’étude suivants :

Les débuts de fabliaux

1. Relevez les indices qui montrent que les fabliaux étaient racontés à haute voix.

2. Par quel terme le conteur désigne-t-il le public auquel il s’adresse ?

3. Dans quel(s) fabliau(x) le conteur se nomme-t-il ?

Les fins de fabliaux

4. Quel(s) fabliau(x) se termine(nt) par un proverbe, par un conseil, par une constatation ?

SEANCE 4 : LECTURE D’IMAGE

Objectif : Découvrir les mœurs des seigneurs et des vilains, auditeurs et héros des fabliaux. 

Supports : « Le mois de mai » et « Le mois de mars », Miniatures des Très Riches Heures du duc de Berry. NB : Celles-ci sont en accès libre dans de nombreux sites internet.


Dans un premier temps, on découvrira avec les élèves la miniature du « Mois de mai ». Ils seront invités à décrire ce qu’ils voient. On lira ensuite avec eux le texte suivant de Jean Dufournet en leur faisant relever les éléments explicatifs. Ils pourront par exemple chercher la réponse aux questions suivantes : 

Que célèbre-t-on le 1er mai ? Comment la fête se déroule-t-elle ? Quels personnages historiques croit-on pouvoir identifier ? Pourquoi les dames portent-t-elles des robes vertes ? Etc.


Cette scène peinte par les frères de Limbourg représente la fête du premier mai qui était une fête de l’amour :


Le Dieu d’Amour est coutumier,


A ce jour, de fête tenir,


Pour amoureux cœurs fêter,


Qui désirent de le servir ;


Pour ce, fait les arbres couvrir


De fleurs et les champs de vert gai,


Pour la fête plus embellir


Ce premier jour du mois de Mai


On se rendait en cortège dans une forêt voisine pour en couper des rameaux dont on décorait ensuite les maisons et les rues en vue de célébrer le renouveau. « A minuit tous les citadins sortirent pour se rendre au bois. La ville avait la réputation d’être le temple de la gaieté. Le matin, quand le jour fut bien clair, tout chargés de fleurs, de glaïeuls, de rameaux verts et feuillus, ils apportèrent leur arbre de mai. Ils montèrent leur mai aux étages et l’exposèrent aux fenêtres, embellissant tous les balcons : sur les pavés, partout, ils jetèrent de l’herbe et des fleurs pour célébrer la solennité de ce jour et de cette haute assemblée ; (Jean Renart, Guillaume de Dole)


Emmenés par des musiciens qui jouent de la trompe et de la flûte, les participants portent des couronnes et des colliers de feuillage. Les dames sont habillées de longues robes vertes, alors de rigueur ce jour-là. Le cavalier qui se retourne vers la première des cavalières serait le comte de Clermont, Jean de Bourbon, et la dame serait sa troisième épouse, Marie de Berry, la fille du duc de Berry. Si leur mariage fut célébré le 24 juin 1400, Jean devint duc de Bourbon en 1410. Ce qui renforce cette identification, ce sont les emblèmes des harnais des chevaux, des cercles d’or à sept petits ronds, et, d’autre part, le château, qui serait le palais de la Cité à Paris, où fut célébré le mariage. Les Très Riches Heures sont donc une chronique des fastes princiers autour du duc de Berry et de sa famille. 


A l’arrière plan, on distingue à gauche la tour carrée du Châtelet, avec une échauguette, puis quatre tours qui existent encore : le sommet de la tour d’angle, les deux tours de la Conciergerie, la tour de L’Horloge.


Le Châtelet, édifié dès 1130 pour défendre le Grand pont et remanié par Charles V, était, dans la partie droite, le siège d’une administration royale, la prévôté de Paris, et, dans la partie gauche, une prison.


Les couleurs ne sont pas dénuées de valeur symbolique, à en juger par ce que nous apprend Guillaume de Machaut dans le Remède de Fortune (vers 1201-1210) et la Louange des dames (ballade n° 212) : le rouge signifie l’ardeur amoureuse, le blanc la joie et le noir la douleur ; le vert est lié à la naissance de l’amour, tandis que le bleu azur (pers ou fin azur) désigne la loyauté. Le jaune, couleur de la fausseté, est banni. Donner des fêtes n’est pas seulement un divertissement frivole, mais un devoir des princes. Triomphe du paraïtre et de la mode, elles imposent la recherche de l’élégance et de la perfection des manières.

Jean Dufournet, Les Très Riches Heures du duc de Berry, Bibliothèque de l’image.


Dans un second temps, on proposera aux élèves de décrire à leur tour dans un texte organisé la miniature du « Mois de mars », elle aussi extraite des Très Riches Heures du duc de Berry. Celle-ci représente le travail des vilains. On donnera aux élèves quelques pistes pour faciliter leur recherche d’explications dans les usuels ou leur manuel d’histoire: les travaux agricoles de la taille et du labour, les costumes paysans, le château représenté en arrière fond  est celui de Lusignan et des éléments du décor rappellent la légende de Mélusine.

SEANCE 5 : LECTURE ANALYTIQUE

Objectif : Comprendre un texte narratif en établissant le tableau des rôles.

Support : « La vieille qui graissa la patte au chevalier ».

On distribuera aux élèves ce questionnaire préparatoire :

La situation d’énonciation

1. A quel moment du récit le conteur s’adresse-t-il à son auditoire ?

La conduite du récit

2. Dans les lignes 1 à 8, relevez les verbes à l’imparfait et au passé simple. Précisez la valeur de chacun de ces temps.

3. En vous aidant de la question précédente, faites le schéma narratif du fabliau.

Le cadre et les personnages

4. Faites le tableau des rôles : qui est le héros ou l’héroïne ? Quel est l’objet de sa quête ? Qui aide ? Qui s’oppose ?

Comique et visée morale

5. Que signifie l’expression graisser la patte (à quelqu’un) ? Montrez que le fabliau repose sur un quiproquo de langage.

6. Quel est le sens du proverbe qui clôt le fabliau ? Cette fin vous semble-t-elle morale ?

SEANCE 6 : VOCABULAIRE

Objectif : Savoir distinguer et utiliser sens propre et sens figuré.

Support : « La vieille qui graissa la patte au chevalier ».

Observation : Rappel du jeu de mots sur l’expression graisser la patte.
Exercices

1) Dis si ces adjectifs sont employés au sens propre ou figuré.

1. une note salée 2. un trou profond 3. un accueil glacial 4. une idée creuse 5. un gâteau délicieux 6. un échec cuisant 7. une lourde pierre 8. une plaisanterie savoureuse.

2) Fais correspondre chaque expression avec son sens figuré.

1. manger sur le pouce


1. affronter une difficulté

2. prendre le taureau par les cornes

2. supporter les frais de dommages

3. payer les pots cassés


3. se sentir un peu malade

4. mettre la puce à l’oreille


4. prendre vite un peu de nourriture

5. ne pas être dans son assiette

5. inspirer de la méfiance

3) A l’aide du dictionnaire, cherche le sens des expressions figurées suivantes.

1. Tourner sa langue sept fois dans sa bouche 6. Donner un coup de pouce à quelqu’un

2. Remettre en main propre


7. En mettre sa main au feu

3. Être dans le pétrin



8. Graisser la patte à quelqu’un

4. Tirer le diable par la queue


9. Mener quelqu’un en bateau

5. Se serrer les coudes


10. Passer du coq à l’âne

4) Lis ce poème : « L’enfant qui battait la campagne ».


Vous me copierez deux cents fois le verbe :


Je n’écoute pas. Je bats la campagne.

           Je bats la campagne, tu bats la campagne,


Il bat la campagne à coups de bâton.


La campagne ? Pourquoi la battre ?


Elle ne m’a jamais rien fait.


C’est ma seule amie, la campagne.


Je baye aux corneilles, je cours la campagne.


Il ne faut jamais battre la campagne :


On pourrait casser un nid et ses œufs.


On pourrait briser un iris, une herbe,


On pourrait fêler le cristal de l’eau.


Je n’écouterai pas la leçon.


Je ne battrai pas la campagne.

                                                    Claude Roy, Enfantasques.
a) Quels sont les deux sens de l’expression « battre la campagne » ? Dans quel sens le maître l’a-t-il employée ? b) Dans quel autre sens l’enfant la comprend-il ?

SEANCE 7 : CONJUGAISON / ORTHOGRAPHE

Objectif : Savoir former et employer les temps du récit.

Support : OrthoCollège 5ème, Hachette éducation.

Pour l’imparfait, on insistera sur les particularités du 1ier groupe (verbes en –yer, ier, iller, gner), p. 14-15. Pour le passé simple, sur les verbes difficiles du 3ème groupe, p. 24-25. Comme exercice final, on proposera aux élèves un texte dont les verbes auront été mis à l’infinitif, ils auront à le mettre au passé en choisissant entre l’imparfait et le passé simple, selon le sens.

L’évaluation des compétences pourra se faire sous la forme d’une dictée suivie de questions.

Dictée (10 points)


Nicolette arriva à la porte du jardin ; elle l’ouvrit et sortit dans les rues de Beaucaire, sous la brillante clarté de la lune. Elle marcha si longtemps qu’elle parvint auprès de la tour où Aucassin était emprisonné. Cette tour était vieille, branlante et percée de trous. Nicolette, enveloppée dans son manteau, se blottit contre un des piliers et passa la tête au travers d’une brèche de la tour. Elle entendit des sanglots et des lamentations : c’était Aucassin qui pleurait dans sa prison et qui regrettait sa douce amie.

D’après M. et G. Huisman, « Aucassin et Nicolette », 

Contes et légendes du Moyen Âge français.

Questions (10 points)

1. a) A quel temps sont conjugués les verbes être et regretter ? (1) 

b) Donnez la valeur de ce temps dans le texte. (2)

c) Puis conjuguez à ce même temps les verbes étudier et gagner. (2)

2) a) A quel temps sont conjugués les verbes parvenir et entendre ? (1)

b) Donnez la valeur de ce temps dans le texte. (2)

c) Puis conjuguez à ce même temps les verbes devenir et devoir. (2)

SEANCE 8 : LECTURE ANALYTIQUE

Objectif : Repérer la satire dans les fabliaux

Support : « Brunain, la vache au prêtre ».

On proposera aux élèves de faire ce travail préparatoire en classe, en binômes :

La situation d’énonciation

1. Relevez une intervention du conteur et une adresse à l’auditoire.

Le cadre et les personnages

2. Dans quels lieux l’action se déroule-t-elle ? Quel est le jour de l’année ?

3. Qui sont les personnages ? A quelles catégories sociales appartiennent-ils ?

La conduite du récit

4. En vous aidant du schéma narratif, dites quel est le rôle des vaches dans l’histoire. 

Comique et visée morale

5. Quels sont les défauts du curé ? Comment considère-t-il ses paroissiens ?

6. Relevez les proverbes. A qui s’appliquent-ils ? Qui est puni ?

SEANCE 9 : ORAL

Objectif : Réciter un extrait de fabliau. 

Support : Un des fabliaux étudiés en classe, au choix des élèves.

Les élèves apprendront par cœur un passage d’une quinzaine de lignes dans le fabliau de leur choix. Ils veilleront à faire entendre une différence entre la voix du narrateur et celle des personnages. Ils pourront recourir à des gestes, des mimiques, et avoir quelques accessoires.

SEANCE 10 : GRAMMAIRE

Objectif : Savoir identifier et utiliser les reprises pronominales

Support : Extrait de « Haimet et Barat », Jean Bodel.

Observation

1. Combien y a-t-il de personnages ?

2. Classez les pronoms selon leur nature : pronom personnel ou indéfini. Puis dites à quel personnage ou à quelle chose ils renvoient.

3. Quelles relations ces personnages entretiennent-ils ? 

Exercices possibles

1) Choisir un autre début de fabliau en proposant le même travail que ci-dessus.
2) Choisir un autre début de fabliau. Remplacez les pronoms par leur référent. Puis demander aux élèves d’éviter les répétitions en remplaçant les GN par les pronoms qui conviennent.

3) Terminer par un exercice d’expression écrite : un texte à trous où il faudra retrouver les pronoms de reprise qui assurent la cohérence du texte.

SEANCE 11 : RECHERCHE DOCUMENTAIRE

Objectif : Parcourir un site culturel et prélever des informations.

Supports : Sites les plus utilisés par les élèves.

· www.hs-ausburg
· fr.wikisource.org
· medieval.over-blog
· fr.wikisource.org
· blog.enseignons.be. 

· www.gazettelittéraire.com. 


La séance vise à apprendre aux élèves à utiliser au cœur même de la classe les ressources multimédia. L’objectif est de trouver la version originale de « Brunain, la vache au prêtre » et éventuellement une autre traduction que celle étudiée en classe. Il est à noter que ce projet peut permettre de valider certaines compétences du B2I comme « s’informer, se documenter » : C.4.3. Je sais utiliser les fonctions principales d’un outil de recherche sur le web ; C.4.4. Je sais relever des éléments me permettant de reconnaître l’origine de l’information ; C.4.5. Je sais sélectionner des résultats lors d’une recherche (et donner des arguments permettant de justifier mon choix). 


Comment initier des élèves à la recherche sur Internet ? L’expérience m’a appris que la navigation avec les élèves ne s’improvise pas. Il est possible de sélectionner par avance un corpus restreint de sites qui limitera de fait la recherche, voire même de choisir un seul site. Nous avons choisi de procéder autrement afin de faire découvrir aux élèves la condition d’une bonne recherche documentaire : trouver le bon moteur de recherche et le bon mot clé. 


Le premier élément va de soi : tous les élèves, mêmes ceux qui n’ont pas Internet chez eux, connaissent Google ! Ce moteur de recherche a fait ses preuves. Pour le second, les élèves entrent dans le champ un premier mot clé « Jean Bodel », cliquent sur Recherche Google et obtiennent en général une liste fort longue de sites qui présentent des intérêts très divers : des biographies, des extraits d’œuvres, des études littéraires, des livres audio etc. Cette étape vise à montrer l’importance des mots clés. Il va être en effet possible d’affiner la recherche en utilisant un autre mot clé afin d’obtenir des résultats plus précis : le titre de l’œuvre désiré « Brunain la vache au prêtre ». Les élèves peuvent ensuite surfer et repérer les sites qui proposent le texte original du fabliau. Dans un deuxième temps, la recherche d’une autre traduction permettra de soulever la question des sources. On fera par exemple repérer aux élèves que la gazette littéraire offre la même traduction que wikisource, traduction qui reste par ailleurs anonyme. Qui parle ? Peut-on se fier à celui qui écrit ? En conséquence, le professeur aidera à choisir de préférence des sites littéraires dont les sources sont plus sûres.

SEANCE 12 : VOCABULAIRE

Objectif : Comparer le texte en ancien français avec sa traduction

Support : Extrait de « De Brunain la vache au prestre », Fabliaux, Jean Bodel, Nizet, 1965.

D’un vilain cont et de sa fame,

C’un jor de feste Nostre Dame

Aloient ourer à l’yglise.

Li prestres, devant le servise,

Vint a son proisne sermoner,

Et dist qu’il fesoit bon doner

Por Dieu, qui reson entendoit

Que Dieus au double li rendoit ;

Celui qui le fesoit de cuer.

« Os », fet li vilains, « bele suer,

Que nos prestres a en couvent :

Qui por Dieu done a escïent,

Que Dieus li fet mouteploier

Mieus ne poons nous emploier

No vache, se bel te doit estre,

Que Dieu le donons le prestre ;

Aussi rente le petit lait.

Pour cet exercice, difficile, il ne sera pas proposé de travail préparatoire. Le professeur accompagnera les élèves pas à pas. On pourra par exemple adopter cette démarche :

Histoire de la langue

1. En quoi ce texte est-il en vers ? Faites le compte des syllabes. Quel est le mètre utilisé?

2. Repérez les verbes. Quels temps pouvez-vous identifier ?

3. Repérer les sujets de ces verbes et leur place. Que constatez-vous ?

4. Classez le vocabulaire du texte dans ce tableau.

Mots disparus
Mots ayant changé de sens
Mots à l’orthographe différente





5. Qu’est-ce qu’un vilain au Moyen Âge ? Quel est le sens du mot vilain aujourd’hui ?

6. Que signifie à l’origine le mot bourgeois ? Décomposez-le. Que signifie-t-il aujourd’hui ?

7. Prestres a donné en français moderne prêtre, feste a donné fête, ostel a donné hôtel, castel a donné château. Que constatez-vous ? Cherchez d’autres mots avec un accent circonflexe et les mots de même racine qui comporte encore le s.

SEANCE 13 : EXPRESSION ECRITE

Objectif : Ecrire la suite et la fin d’un fabliau.

Support : Extrait de « Les deux bourgeois et le vilain », Fabliaux, traduits de l’ancien français 
par G. 
Rouger, Gallimard, « Folio classique ».


J’ai ouï conter qu’un vilain, en compagnie de deux bourgeois, s’en allait en pèlerinage : ils faisaient dépense commune. Ils n’étaient pas loin du lieu saint quand l’argent vint à leur manquer. Il leur restait de la farine, tout juste de quoi faire un pain. Les bourgeois s’en vont à l’écart, comme deux larrons qui complotent : « Ce paysan n’est qu’une bête ; trouvons moyen de l’engeigner. » Une idée leur vient, ils se disent : « Faisons le pain, mettons-le cuire ; là-dessus nous irons dormir. Celui-là seul le mangera qui fera pendant son sommeil le rêve le plus étonnant. »

Sujet : 
Ecrivez la suite et la fin de ce fabliau.


Consignes : 
1) Le devoir aura entre 20 et 30 lignes.




2) Pour respecter le principe du fabliau, inventez une ruse qui permettra au naïf 

de sortir vainqueur du défi que lui proposent les deux bourgeois.




3) Utilisez les temps du récit : imparfait et passé simple.




4) Introduisez quelques mots propres au Moyen Âge.




5) Vous pouvez conclure votre histoire par une morale.

Critères de réussite :

J’ai respecté le principe du fabliau : le naïf sort vainqueur du défi
5 points

J’ai utilisé correctement les temps du récit
3 points

J’ai introduit quelques mots propres au Moyen Âge
2 points

J’ai rédigé des phrases correctes
2,5 points

J’ai utilisé un langage courant et un vocabulaire varié
5 points

Mon orthographe lexicale est correcte
2,5 points

Comme correction, on pourra confronter les textes des élèves à la fin originale du fabliau.

SEANCE 14 : CONTROLE DE LECTURE

Objectif : Evaluer les acquis de la séquence.

Support : « Estula ».

Lisez ce texte puis répondez aux questions. Toutes les réponses doivent être rédigées.

La situation d’énonciation

1. Recopier la formule d’introduction du fabliau. (1pt) 

2. Par quel pronom le narrateur interpelle-t-il son auditoire (l. 83) ? (1pt)

3. Donnez la définition d’un fabliau. (2pts)

Le cadre et les personnages

4. Dans quel lieu l’action se déroule-t-elle ? A quel moment de la journée ? En quoi le moment a-t-il son importance pour l’action ? (3pts)

5. Qui est le héros de l’histoire ? Citez les adjuvants et les opposants au héros. (3pts)

La conduite du récit

6. Expliquez quelle est la situation initiale du fabliau, la situation finale et l’élément modificateur qui permet de passer de l’une à l’autre. (2pts)

7. Identifiez les temps dominants dans le passage narratif des lignes 1 à 11. Quelle est la valeur de chacun de ces temps. (2pts)

Comique et visée morale

8. Relisez les lignes 20 à 42. En quoi y a-t-il quiproquo de langage ? (2pts)

9. Recopier le proverbe qui clôt le fabliau. Quel est son sens ? (2pts)

10. Cette fin vous semble-t-elle morale ? Justifiez votre point de vue. (2pts)

2

